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C'est l'une de mes photos préférées. Elle est accrochée dans mon bureau et je la vois tous les jours. Mon fils Gatlin jouait 

au football universitaire, et voici une scène d'après match. Gatlin jouait la position de secondeur (linebacker) et son rôle 

principal était de bloquer la capacité de l'adversaire à faire courir le ballon au centre du terrain.  

 

Cet après-midi-là, le match ne se déroulait pas comme nous l'espérions.  En particulier, les porteurs de ballon de l’équipe 

adverse qui couraient en arrière en passant par le centre et réussissaient de longues courses. C'était comme si l'autre 

équipe lisait notre livre de jeu. La mauvaise nouvelle, c'est que tout l'après-midi, ils ont exploité la partie du terrain que 

Gatlin défendait et notre équipe a subi une défaite décisive. À ce moment précis, comme le montre la photo, ma femme 

Susan marchait en silence aux côtés de mon garçon. Elle était là pour lui, ne disant rien, l'aimant simplement sans 

s'éloigner.  

 

La photo me rappelle un passage dans Ésaïe :  

 

Il donne de la force à celui qui est fatigué et il augmente la vigueur de celui qui est à bout de ressources. Les 

adolescents se fatiguent et se lassent, et les jeunes hommes trébuchent bel et bien ; mais ceux qui espèrent en 

l’Éternel renouvellent (leur) force. Ils prennent leur vol comme les aigles ; ils courent et ne se lassent pas. Ils 

marchent et ne se fatiguent pas. (Ésaïe 40:29-31) 

 

La raison de la popularité de ce passage est peut-être la lassitude à laquelle nous pouvons tous nous identifier. La lassitude 

des jeux perdus et des relations perdues, la lassitude de nos propres échecs et des échecs de ceux que nous aimons - la 

lassitude dans un monde déchu. C'est pourquoi cette image est si importante pour moi. C'est mon fils qui vit cette 

expérience existentielle de l'échec et sa mère qui tend la main pour se tenir debout avec dignité et grâce à ses côtés. Les 

garçons Williams ont leur part de trophées, de médailles et de bagues de championnat - nous avons réalisé toutes ces 

choses. Mais cette photo est ma préférée.  

 

Elle représente l'amour tangible et sans fin de Dieu que nous rencontrons dans notre lassitude. De Jésus - Dieu avec 

nous - qui n'a pas seulement connu la mort, mais aussi toutes les frustrations et les déceptions de la vie. Jésus n'a jamais 

péché, mais il savait ce que c'était que de voir les choses mal tourner. Il a dû apprendre à être charpentier en se martelant 

les pouces et en concevant des tables qui n'étaient pas à niveau. Pensons-nous à lui de cette façon ? Pensons-nous à lui 

marchant hors du champ proverbial avec Marie à ses côtés restant simplement à proximité ? Il marche à côté de nous. Il 

souffre avec nous. Il donne de la force aux faibles et nous rappelle que l'amour, la joie et la grâce - et non la défaite - 

auront le dernier mot.  

 

Je suis Greg Williams, En parlant de la VIE et vous rappelant qu'on ne marche jamais seul. 

 

Il nous aime sans s’éloigner 
Par Greg Williams 


